
En 1995, la Déclaration et Programme d’action de Pékin a été un 

tournant majeur dans la lutte pour l’égalité du genre. En 2020, 25 

militant·e·s féministes du monde entier, tou·te·s né·e·s en 1995, se 

sont réuni·e·s pour former la Génération 25x25 pour l’égalité, afin de 

commémorer cette déclaration historique ainsi que ceux et celles qui 

l’ont défendue, mais également d’identifier ce qu’il reste à analyser et 

à réaliser.

Nous, 25x25 derrière le mouvement ‘c’estElleQuiDécide’, partageons notre vision sur les 

questions actuelles concernant les droits sexuels et reproductifs à travers le monde, tout en 

éclairant une voie à suivre pour l’atteindre. Nous défendons l’autonomie corporelle, 
qui est au cœur de tout mouvement féministe à travers le monde. Nous la 

définissons comme le fait d’avoir le contrôle sur son propre corps, de vivre le droit de tracer 

des frontières autour de lui dans toutes les sphères de la vie, et d’exercer le pouvoir de 

choisir ce que nous en faisons, qui le touche, et ce à quoi il ressemble.

C’ESTELLEQUIDÉCIDE,

NOTRE VISION GLOBALE



Dans le monde entier, les sociétés sont, à des degrés divers, 

toujours patriarcales et dominées par des hommes cisgenres. 

Cela se reflète dans les systèmes juridiques nationaux qui 

régissent des aspects clés de la société tels que l’héritage, 

le mariage, la fécondité, le divorce et les droits fonciers. 

L’héritage colonial et les programmes conservateurs de plus 

en plus puissants perpétuent la stigmatisation qui empêche 

les femmes et les jeunes d’exercer leur autonomie corporelle. 

Pire encore, les femmes sont sous-représentées en politique 

et aux postes de pouvoir dans le monde entier, ce qui est 

essentiel pour parvenir à un changement durable et créer des 

politiques inclusives.  

“Pour rectifier, nous devons nous souvenir” 

Ces facteurs systémiques ont entraîné la poursuite de pratiques néfastes 
- souvent sous le couvert de la tradition ou de la religion - comme les 
mutilations génitales féminines et le mariage des enfants, ainsi que 
l’aggravation des inégalités socio-économiques. Cela a conduit à un accès restreint 

aux informations et aux services de santé sexuelle et reproductive, ainsi qu’à des soins 

légaux et sûrs en matière d’avortement, avec de graves répercussions sur l’autonomie 

corporelle et les expériences vécues par les femmes et les jeunes. 

En outre, la violence sexiste reste très répandue dans le monde entier, en vue des politiques 

et des systèmes juridiques ne protégeant pas les survivant·e·s et ne permettant pas de 

poursuivre les auteurs en justice. Il est difficile de dénoncer les violences sexuelles et de 

condamner les crimes par crainte de voir les victimes blâmées, par manque de confiance des 

survivant·e·s envers les systèmes en place, par manque de formation des responsables de 

l’application des lois et par l’absence continue de reconnaissance des formes de violence 

psychologique et verbale. 



Pour aborder ces questions, nous proposons de travailler à 

tous les niveaux pour le respect des droits humains universels, 

la promotion d’États-nations laïques et la décolonisation, 

ainsi que la construction de récits inclusifs qui conduisent à 

la déstigmatisation sociale de l’autonomie corporelle. Nous 
avons besoin de systèmes judiciaires réactifs et d’un 
engagement accru des gouvernements afin de donner 
la priorité aux conventions internationales sur l’égalité 
du genre et  les mettre en exergue. Nous aspirons 

à ce que la législation et les politiques publiques s’alignent 

pour respecter, promouvoir et garantir les droits sexuels et 

reproductifs, notamment une éducation sexuelle complète et des 

services de contraception.

“Pour nous élever, nous devons collaborer”

À ce stade, les gouvernements doivent réaliser qu’ils ne peuvent pas parvenir à un avenir 

durable où chacun peut vivre dans la dignité sans mettre en œuvre des politiques publiques 

holistiques fondées sur une analyse complète des inégalités structurelles produites par la 

marginalisation systémique liée au genre, à la race, à la sexualité, au handicap, au statut, à 

la profession, à la religion, à la caste et à la classe économique.

Afin de favoriser une progression dynamique et inclusive, les donateurs et 
les gouvernements sont appelés à investir dans la participation politique des 
femmes et les programmes intersectoriels pour la jeunesse, et veiller à ce 
que leurs intérêts soient adéquatement représentés dans la formulation des 
politiques et des programmes publics. Il faut également développer la recherche et les 

campagnes dans les langues locales afin de mieux concevoir et promouvoir la co-production 

en matière d’éducation égalitaire.  Dans ce contexte, il est important d’inclure les hommes et 

les garçons, et de promouvoir la masculinités positives et non-hégémonique. 

La société civile a un rôle clé à jouer dans l’avènement d’un monde équitable, où C’est Elle 

Qui Décide, en collaborant avec le gouvernement, pour plaidoyer afin qu’il assume ses 

responsabilités, dès aujourd’hui et de manière pérenne, envers les personnes qu’il s’engage 

à servir. La société civile peut également créer des espaces disruptifs dans les 
campagnes, les quartiers, les villes et les communautés où les décisions politiques 
sont prises collectivement, en fonction des besoins et des désirs des citoyens.



Nous, la Génération 25x25 pour l’égalité, nous engageons à : 

Nous affirmer, nous exprimer : 

• Nous nous engageons à créer des espaces sûrs pour que les gens 

puissent faire entendre leur voix et saisir toutes les occasions de 

s’élever contre les mutilations génitales féminines, le mariage des 

enfants, les grossesses adolescentes et la mortalité maternelle.

• Nous nous engageons à parler des droits sexuels et reproductifs par 

différents moyens et dans le monde entier, à faciliter les discussions 

sur l’autonomie corporelle dans nos communautés, et à enseigner 

aux gens leurs droits et comment les défendre.

• Nous nous engageons à promouvoir des programmes d’éducation 

sexuelle exhaustifs dans les écoles, l’accès aux méthodes 

contraceptives et à faire pression pour la dépénalisation sociale et 

juridique de l’avortement dans nos pays.

“S’engager, c’est remédier”

Changer les règles :  

• En encourageant des femmes leaders, non-binaires ou ayant tout autre identité de genre à 

rejoindre le mouvement, nous nous engageons à promouvoir une répartition équitable des 

pouvoirs et à rendre les postes de prise de décision plus accessibles à tou·te·s.

• Nous nous engageons à défendre la dépénalisation des corps et des approches basées sur 

le genre dans la formulation des politiques publiques en faveur des femmes, des filles et des 

personnes queer.

• Nous nous engageons à remettre en question les structures de pouvoir hiérarchiques 

traditionnelles mises en place par les gouvernements et les organismes donateurs en nous 

associant directement aux organisations locales de nos communautés.

Débloquer les ressources : 

• Nous nous engageons à développer des réseaux de jeunes féministes pour redéfinir les 

stratégies et les paysages politiques visant à faire progresser les droits sexuels et reproductifs, 

et l’autonomie corporelle.

• Nous nous engageons à tirer parti de nos liens mutuels, à développer, promouvoir et exiger 

la coopération internationale et régionale pour l’égalité du genre.



Nous allons de l’avant, et nous ne sommes pas seul·e·s !

Nous appelons à une coopération internationale et régionale 

avec des organisations locales et d’autres militant·e·s 

pour l’égalité du genre. Nous devons encourager les 
jeunes réseaux féministes et établir des liens plus 
solides entre les différentes générations au sein du 
mouvement féministe international.

“Pour aller de l’avant, nous aspirons”

Nous demandons à ceux et à celles qui défendent l’égalité du genre d’utiliser leur position pour 

nous impliquer de manière significative à tous les niveaux, en nous invitant à prendre la parole 

et défendre nos droits. De plus, nous leur demandons de parler en notre nom et de construire 

des récits inclusifs qui conduisent à la déstigmatisation sociale de l’autonomie corporelle.

Enfin, nous appelons à un soutien politique et financier pour rendre les lois, les politiques et les 

services plus justes, afin que les femmes et les jeunes puissent enfin décider de leur corps. 

C’ESTELLEQUIDÉCIDE,

NOTRE VISION GLOBALE
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